
Portrait de la  
biodiversité
Saint-Mitre-les-Remparts

Localisation de la commune dans la 
métropole d’Aix-Marseille-Provence

La connaissance de 
la faune et de la flore 
sur votre commune 
961 espèces sont aujourd’hui connues sur la com-
mune de Saint-Mitre-les-Remparts, soit 17 % de 
la faune et de la flore terrestre recensées sur la 
métropole d’Aix-Marseille-Provence. 179 espèces 
sont protégées au niveau national. 32 espèces sont 
menacées à l’échelle nationale et 64 à l’échelle 
régionale.

La compilation de 16 793 observations naturalistes a 
permis de réaliser ce portrait de la biodiversité conti-
nentale communale.
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Richesse faunistique et floristique de Saint-Mitre-les-Remparts (nombre d’espèces)

Rollier d'Europe © André SIMON P



Les espaces naturels

Carte 1 : Cartographie des espaces naturels de Saint-Mitre-les-Remparts

D’une surface de 21 km², 81 % de la commune de Saint-Mitre-les-Remparts sont des espaces naturels et ruraux. 
53 % sont identifiés par des zonages à enjeu écologique.

Avec les étangs intérieurs à l’ouest, et l’étang de Berre à l’est, les zones humides structurent le territoire. 
Une partie de la flore et des habitats naturels patrimoniaux1 doit son existence au rythme annuel d’assec et 
de mise en eau des zones humides. Ceinturés de roseaux, les étangs du Pourra et de Citis accueillent des 
oiseaux nicheurs réguliers, voire exceptionnels. Une importante population de Cistudes d’Europe a récemment 
été découverte sur le Pourra, qui accueille aussi plusieurs amphibiens et insectes patrimoniaux. 

L’étang de Berre, deuxième plus grande lagune salée d’Europe, représente un site d’importance internationale 
en tant que zone humide pour les oiseaux d’eau hivernants et migrateurs. La diversité des poissons y est appré-
ciable, l’étang de Berre appartenant aux derniers milieux favorables à l’Anguille d’Europe qui y trouve une impor-
tante voie de migration et zone d’alevinage.

Les collines de Cadéraou - Figuerolles sont principalement composées de vastes peuplements de pins d’Alep et 
de taillis de chênes verts, alternant avec des zones de garrigue à chêne kermès. Ces formations sont ponctuées 
de pelouses sèches d’un grand intérêt pour la flore patrimoniale.

Lorsqu’ils sont gérés de façon extensive, les espaces agricoles favorisent l’ouverture des milieux garants du 
maintien de la biodiversité des espèces de plaine. Le développement d’un réseau de haies est favorable aux 
oiseaux nichant dans les cavités. Les plantes sauvages associées aux cultures sont une ressource alimentaire 
d’un grand intérêt pour les insectes pollinisateurs, mais aussi les auxiliaires des cultures qui protègent celles-ci 
des « ravageurs ».

L’écosystème urbain et péri-urbain n’est quant à lui jamais complètement isolé du milieu naturel ; certaines 
espèces peuvent bénéficier de conditions artificielles créées par l’homme.

1 Les espèces et les habitats naturels patrimoniaux sont l’ensemble des espèces protégées, des espèces menacées et des espèces rares, ainsi que (parfois) 
des espèces ayant un intérêt scientifique ou symbolique.
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Des espèces de faune et de flore à observer

Rousserolle turdoïde� P  LR
La Rousserolle turdoïde se reproduit exclusivement dans les roselières 
essentiellement constituées de roseaux ou de massettes, zones typiquement 
associées aux marais et canaux d’eau douce subissant de fortes fluctuations 
des niveaux d’eau. 
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Cistude d’Europe� P  
Tortue aquatique d’eau douce, la Cistude d’Europe fréquente les marais, 
mares, étangs, canaux, roubines. Discrète et craintive, elle a besoin de calme 
et plonge à la moindre alerte. Elle utilise le milieu terrestre notamment pour 
l’hivernation et l’estivation, au moment de la ponte et d’autres déplacements. 
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Cordulie à corps fin� P  
La Cordulie à corps fin fréquente aussi bien les cours d’eau et les secteurs 
calmes des rivières et canaux aux berges boisées que les eaux stagnantes, 
parfois saumâtres. 
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Diane� P  
Emblématique, en Provence, la Diane se rencontre principalement au bord 
des ruisseaux, roubines, marais, prairies de fauche. Sa répartition est stric-
tement liée à la présence de ses plantes hôtes, l’Aristoloche à feuilles rondes 
voire l’Aristoloche clématite, lorsque celles-ci sont épargnées par les pra-
tiques agricoles intensives, le remembrement et le drainage. 
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Zostère maritime� P  LR
Plante marine et lagunaire, la Zostère maritime structure des écosystèmes 
entiers en formant de vastes herbiers jouant un rôle important dans l’oxy-
génation et la filtration de l’eau et le maintien du sédiment. Ils constituent 
une zone de refuge, d’alimentation, de reproduction et de nurserie pour une 
partie de la faune. 
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P  Espèce protégée     LR  Espèce menacée figurant sur une liste rouge
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Métropole Aix-Marseille-Provence
La métropole d’Aix-Marseille-Provence est la plus 
vaste métropole de France mais aussi l’une des 
plus richement dotées concernant la biodiversité. 
Un total de 5 801 espèces a été recensé à ce jour, 
parmi lesquelles 436 espèces sont protégées par 
la loi et 258 espèces sont actuellement menacées.
La métropole accueille près des 2/3 de la flore 
régionale ou encore plus de la moitié des reptiles, 
oiseaux et papillons de jour connus en France.
L’atlas métropolitain de la biodiversité améliore 
et évalue cette connaissance afin d’identifier les 
enjeux de conservation de la biodiversité pour 
en renforcer sa prise en compte dans les projets 
affectant l’organisation du territoire.
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Nombre d’espèces par grand groupe faune et flore

Des actions pour vous engager en faveur de la biodiversité

connaissances
Améliorer les connaissances 
de la biodiversité sur la 
commune en organisant des 
campagnes de prospection de 
la faune et de la flore. Réaliser 
un atlas de la biodiversité 
communale (ABC). Candidater 
au dispositif Territoire engagé 
pour la nature (TEN). Mener 
des enquêtes sur des espèces.
Photo : Point d’observation des rapaces
© Aurélie JOHANET

Protection
Adopter une gestion 
différenciée des espaces verts.
Adapter l’éclairage public 
pour diminuer la pollution 
lumineuse. Impulser la 
création d’aires protégées. 
Préserver les haies. Concilier 
la nature et l’aménagement.   
Photo : Création d’une lavogne 
pour la petite faune aquatique 
© François GRIMAL

Sensibilisation
Organiser des évènements : 
sorties nature,  ateliers de 
découverte, expositions, 
conférences. Développer 
les sciences participatives. 
Créer une aire éducative 
terrestre ou marine. Former 
les agents communaux. 
Photo : Enquête participative hirondelles
© Daphné KLEJNOWSKI

Pour aller plus loin, contacter le service de la Métropole
 biodiversite@ampmetropole.fr   ampmetropole.fr   

 Service Biodiversité espaces naturels - Tour La Marseillaise 7e étage - 13002 MARSEILLE

faune-paca.org
Portail collaboratif de données naturalistes

Partenaires financiers et techniques

Conception - Réalisation : Métropole Aix-Marseille-Provence ; LPO PACA ; CEN PACA ; CBNMed - Novembre 2020.
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